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CONFERENCE DES EGLISES EUROPEENNES

12ème ASSEMBLEE

Trondheim, Norvège

25 juin – 2 juillet 2003


ALLOCUTION

DE SON EMINENCE LE METROPOLITE JEREMIE DE SUISSE,

PRESIDENT DE LA KEK

La XIIème Assemblée de la Conférence des Eglises européennes commence aujourd’hui dans la ville de Trondheim, en Norvège, et nous rendons grâce au Dieu de Toute-Bonté de nous avoir conduit à ce jour, si important pour notre Conférence et pour l’ensemble des Eglises qui la composent.

Gloire au Père et au Fils et au Saint Esprit, gloire à la Trinité Sainte et Consubstantielle et Vivifiante et Indivisible, maintenant et toujours et dans les siècles des siècles.

J’ai l’honneur de saluer cordialement aujourd’hui, au nom du Présidium et du Comité Central, tous les membres de cette Assemblée et d’exprimer nos remerciements, pour leur présence et leur participation, à tous les représentants des Eglises et des Organisations coopérantes, ainsi qu’à tous ceux qui contribuent à la tenue de l’Assemblée. Nous adressons ces mêmes remerciements et sentiments de gratitude et de reconnaissance à tous les responsables locaux, ecclésiastiques et politiques, pour leur soutien précieux et leur contribution à la réalisation de notre Assemblée.

Nous formons le voeu ardent, pour que nos travaux soient couronnés de succès. Mais ce voeu constitue en même temps une certitude, fondée elle-même, d’une part, sur le travail accompli et, d’autre part, sur la préparation de cette réunion. Pour tout cela, des remerciements sont dus à tous les membres du Présidium, du Comité Central et du personnel, Secrétaire Général en tête.

Tant pour l’oeuvre réalisée entre la XIème Assemblée, à Graz et la XIIème, à Trondheim, que pour la préparation de cette dernière, vous disposez d’une information complète et précise. Afin d’éviter les répétitions inutiles et souvent inévitables, et dans la certitude que les chargés de sections vous informeront de manière parfaite, je ne m’étendrai pas sur le bilan de l’oeuvre accomplie.

Je me limite donc à vous dire que, pendant l’exercice de mes fonctions comme président la KEK, j’ai eu la possibilité d’approfondir le sens de la collégialité et de la collaboration et, en même temps, de la grande responsabilité que constitue l’association de diverses responsabilités particulières: celle de la réalisation de la mission confiée par la Conférence des Eglises Européennes, celle de la représentation de ma propre Eglise et Tradition ou, en de nombreux cas, de l’ensemble des Eglises Chrétiennes, membres de la KEK. L’expérience acquise a été pour moi grande et bénéfique; j’espère que nous tous, qui avons travaillé ensemble, en sortons spirituellement plus riches et avec un sentiment de responsabilité collective, pour un témoignage commun des Chrétiens dans le monde actuel qui nous entoure et nous interpelle de façons multiples.

Cela ne fait aucun doute que c’est bien le Seigneur qui nous a guidés dans l’exercice de notre oeuvre commune. Dans nos coeurs a brillé la lumière de l’Esprit Saint. Nous avons récapitulé le vécu chrétien et l’avons ressenti en sa dimension oecuménique. C’est l’attachement à la Parole de Notre Seigneur Jésus-Christ et la sincérité de tous nos comportements envers autrui et envers notre compagnon qui constituent le vécu chrétien oecuménique actuel. C’est l’application du principe de l’amour sincère, d’où jaillissent les charismes de la fraternité, de la coexistence et du respect mutuel. C’est le Dialogue, comme impératif contemporain: dialoguer pour approfondir le message salvifique de Dieu à tous et la Communion absolue et unique avec Lui. C’est l’acquisition par nous d’un comportement plein de discernement, pour éviter qu’une plaie ne vienne s’ajouter sur une autre. C’est la prière intérieure qui se forme à tout moment de notre relation pour la purification de l’âme et l’illumination de la pensée.

Cela constituerait une grande satisfaction que de pouvoir dire spontanément que nous avons accompli l’oeuvre que nos Eglises nous ont confiée. Seul le Seigneur a, en vérité, accompli Son oeuvre sur la terre: J’ai mené à bonne fin l’oeuvre que tu m’as donné de faire: et maintenant glorifie-moi, Père…(Jn 17, 4-5). Quant à nous, nous n’avons certainement pas mené à bonne fin l’oeuvre; nous ne cherchons pas non plus la gloire, c’est-à-dire la reconnaissance.

Nous remettons cependant le flambeau, éprouvés bien sûr, mais soulagés et pleins de l’espérance que ceux qui continueront porteront en leurs mains la poursuite du combat et élargiront le chemin pour que la fin soit victorieuse.

Les messages d’espérance que porte la présence du Christianisme au monde sont nombreux. Malgré les apparences et les difficultés, permettez-moi de constater avec vous que la dynamique de l’esprit chrétien véritable a été mise en mouvement en Europe, dans un esprit de paix, de confiance et de stabilité. Une nouvelle époque commence, la nôtre. Ecoutons de nouveau et renouvelons la parole du Seigneur: je suis venu jeter un feu sur la terre, et comme je voudrais que déjà il fût allumé (Lc 12, 49).

Que ce feu soit l’amour ardent et notre ferveur pour Dieu!
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